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Secours Populaire Français 
Fédération de la Haute-Vienne 
6-8 rue Fulton 
87 280 Limoges 
 
 

COMPTE RENDU MISSION INDONESIE 
(du 13 au 25 Janvier 2008) 

 
Participants : Roland PENICHOUX, Mireille MAGNOUX, Agnès GOURCEROL et  
Gaëlle RHODES pour le Secours Populaire 87 
Nelly LECHENE, marraine et bénévole au SPF de Bourges 
 

 
Dimanche 13 et Lundi 14 Janvier :  
 
Voyage Limoges-Paris-Singapour-Medan 
 
Mardi 15 Janvier :  
 

  
L’équipe de Leuser Medan collaborant au programme de parrainage 

 
En plus des visites que nous prévoyons d’effectuer dans les familles des enfants 
parrainés, nous évoquons avec Irsan la possibilité de distribuer des denrées 
alimentaires. Il est convenu que chaque famille recevra un colis comprenant du riz, 
de l’huile, du thé, du sucre, de la farine, du lait concentré et des gâteaux. 
 
Départ pour l’aéroport à 15h00. 
 
Arrivée à Banda Aceh à 19h50 :  
Rencontre et dîner avec la nouvelle coordinatrice du programme de parrainage Santi 
et Arief, son assistant. Dîner et installation à l’hôtel. 
 
 
 

Matinée : Visite à la Fondation Leuser, 
notre partenaire local à Medan pour 
rencontrer Irsan, le manager financier et 
faire un premier bilan comptable sur le 
programme de parrainage. 
 
Nous sommes présentés à toute l’équipe 
de Leuser qui travaille sur ce programme 
en appui à notre fédération depuis 3 ans.  
 



 2 

Mercredi 16 Janvier :  
 
Réunion à 9h00 avec l’équipe de Leuser Banda Aceh.  
 

 
 
Nous constatons que l’association reconstruit de nouveaux locaux afin d’agrandir son 
espace de travail. Les travaux devraient se terminer d’ici 3 ou 4 mois. 
 
M. Yuswar Yunus, responsable des relations avec les communautés villageoises,  
nous accueille et prononce un discours de bienvenue. Roland PENICHOUX, à son 
tour, rappelle les différentes actions menées en partenariat avec Leuser suite au 
tsunami. Il présente l’équipe et également Nelly LECHENE, marraine de RIKI 
ANDIKA depuis une année et bénévole au Secours Populaire de Bourges. Il souligne 
l’importance qu’une donatrice puisse venir en observateur et témoigner des actions 
du SPF87 sur la zone. 
 
Le programme de la mission sera donc tourné essentiellement sur 3 axes :  
_ Visite des enfants parrainés dans leur famille d’accueil et distribution des colis 
alimentaires 
_ Visite au village de pêcheurs de Lambada que nous soutenons depuis le 
lendemain du tsunami, afin de rencontrer Khairul, le chef du village et de constater 
l’avancement des travaux d’aménagement du port, initiés par nos amis du SPF 
National. 
_ Visite à Safarudin, le directeur de l’école de Keude Bieng pour discuter des travaux 
d’aménagement d’une salle informatique et d’une bibliothèque destinées aux élèves. 
 

 
L’équipe du SPF87 et les salariés du programme de parrainage 
Santi la coordinatrice et Arief son assistant 

L’équipe du SPF87 travaille ensuite sur la 
comptabilité et l’établissement d’un budget 
prévisionnel 2008 pour le programme de 
parrainage.  
Nous faisons également un point sur les mises à 
jour à effectuer sur le fichier des enfants. 
Habituellement,  nous nous rendons dans les 
écoles et organisons une journée afin de 
rencontrer tous les enfants. Cette fois-ci, pour 
mieux connaître le cadre de vie des filleuls et les 
besoins des familles,  nous avons décidé au 
préalable d’aller dans les foyers. 
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Santi nous fait part du rendez vous pris avec RIKI ANDIKA, le filleul de Nelly 
LECHENE pour 14h00 l’après-midi même au village de Lhok Nga. Nous convenons 
donc d’aller déjeuner avec toute l’équipe et de nous rendre à Lhok Nga, où par la 
même occasion, nous rendrons visite à d’autres enfants et leurs familles. 
 

 
       Riki et sa marraine française, Nelly 
 

De notre côté nous avons rencontré 5 familles. Une première constatation, les 
enfants vont mieux, sont plus souriants et le soutien que nous leur apportons est très 
apprécié. Spontanément, ils nous montrent leur carnet de notes et la quasi-totalité 
d’entre eux est en tête de classe.   
 
Nous nous rendons ensuite à Lambada, où nous sommes accueillis une fois encore 
avec beaucoup de chaleur, par Khairul et les habitants du village. Nous faisons le 
point sur la situation sociale des pêcheurs en général et de ceux de Lambada en 
particulier.  

 
La criée lors de notre visite au village de Lambada 
 

Nous y avons également rencontré les enfants parrainés. Même observation que 
précédemment : bilan positif. 
 
Nous avons ensuite dîné au village ; comme à chaque mission, poissons grillés 
offerts par les pêcheurs. 
Baktiar, poète-chanteur du village, dont la majorité des membres de la famille a 
disparu, que l’on a pu voir dans différents reportages de France 3, semble se 
reconstruire. Il a trouvé un emploi dans une usine. Contrairement à beaucoup 
d’autres, il n’a pas fondé de nouvelle famille. 

La rencontre entre Nelly et RIKI a été riche 
en émotions. Malgré les conditions précaires 
de la famille, l’accueil a été plus que 
chaleureux et Nelly a été invitée à passer 
une journée et une nuit à leur domicile pour 
partager leur quotidien. 
 

Elle s’améliore mais il reste des points 
noirs : l’ensablement du port qui entraîne le 
départ de certains gros bateaux « labi labi » 
(11 à 16 pêcheurs à bord) vers le port 
principal de Lampulo ; l’amélioration en 
cours des structures portuaires qui ne 
répondent plus à la demande de 
l’importance actuelle du village (1000 
personnes). Lors de notre passage à 
Lambada, nous constatons quand même 
que la route a été refaite et qu’une école a 
été créée. 
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Jeudi 17 Janvier :  
 
Nous composons deux équipes pour continuer nos visites aux familles selon un 
circuit établi par nos partenaires. 
Après une mise en concurrence entre différents magasins concernant les produits 
alimentaires de base pour aider les familles d’accueil, nous sélectionnons le 
supermarché « Pantar Pirak ». Les colis seront composés de 10kg de riz, 2 boîtes de 
thé, 3kg de sucre, 5 litres d’huile, 1 bouteille de sauce soja, 2 boîtes de lait 
concentré, 10 paquets de nouilles, une grosse boîte métallique de gâteaux. 
 
Nous nous rendons ensuite aux villages de Kueh et de Lambung. Cela nous a 
permis de rencontrer une vingtaine d’enfants. 
 

      
Visite des familles par les équipes du SPF 87 

 
Après avoir écouté des familles, nous sommes en mesure d’apporter une réponse 
mieux adaptée à des besoins évidents. 
 
Suite à ces visites, nous nous réunissons avec toute l’équipe pour confronter nos 
impressions et établir le planning des jours suivants.  
 
 
Vendredi 18 Janvier :  
 
Nous nous répartissons en deux équipes. La première se rend au supermarché afin 
de vérifier la qualité et la quantité des produits commandés qui composeront les kits 
alimentaires. La commande est validée et payée ; 15 colis seront conditionnés pour 
le lendemain. 
 
Nous partons ensuite pour les visites dans les villages de Lampaya et Lamkruet. Une 
quinzaine d’enfants ont donc été vus dans leurs familles respectives. 
 
Contrairement aux deux jours précédents, ces villages rassemblent une population 
hétérogène où certaines familles vivent dans des conditions plus favorables que 
d’autres. Globalement les filleuls sont là totalement orphelins et recueillis par des 
oncles, des tantes ou des grands parents. Le niveau d’éducation de la population 
nous paraît fruste, les enfants ne sont pas bien soutenus sur le plan scolaire et les 
résultats s’en ressentent. Cependant, le niveau n’est pas faible car les salariés du 
programme veillent à leur accompagnement. 
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Parmi nos visites, nous avons le plaisir d’être interpellés par la tante d’une de nos 
filleules. Elle avait été salariée sur le camp de Lampaya pendant plusieurs mois par 
le SPF au lendemain du tsunami en tant qu’institutrice. Un jardin d’enfants avait été 
créé dans le camp. 
 
Une équipe est retournée voir la mère d’une des filleules, rencontrée la veille. Cette 
personne nous avait fait part de sa situation financière très critique et de son 
incapacité à approvisionner les étagères de son « warung ». L’approvisionnement de 
ses étagères lui permettrait d’offrir une meilleure gamme de produits et de réaliser 
enfin des bénéfices. Nous étudions donc avec elle les modalités d’achat des produits 
de base. 
 
Irsan, le manager financier de Leuser reprend l’avion pour retrouver son bureau de 
Medan. 
 
L’équipe du SPF fait le point sur les visites de la journée et l’information aux parrains. 
Le planning pour la fin de la mission est établi. 
 
 
Samedi 19 Janvier :  
 
Départ à 8h00 pour le supermarché afin d’y récupérer les 15 premiers kits 
alimentaires demandés la veille. Nous comptons en effet commencer la distribution 
lors de nos visites de la matinée. 
 
Toute l’équipe se rend ensuite chez Khairini, à qui nous avions remis de l’argent la 
veille pour redémarrer son commerce. Nous constatons qu’elle a procédé aux achats 
prévus (stock de marchandise et appareils de cuisine). De quoi lui permettre de bien 
subvenir aux besoins de sa famille. 
 

  
Approvisionnement du warung avec les produits achetés la veille Khairani et ses enfants avec Roland Pénichoux 
 

Les équipes se séparent à nouveau pour aller rendre visite aux enfants dans les 
familles. Une quinzaine de filleuls sont ainsi rencontrés.  
La problématique reste la même : certains enfants sont peu accompagnés par les 
membres de leur famille sur le plan scolaire, ce qui entraîne des disparités dans les 
résultats observés. 
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Nadya, Nur Sari Dewi, Sari Hanum et Karmilawati 

 
Dans l’ensemble, ces jeunes filles sont très enthousiastes quant à leur projet 
professionnel, et assidues dans leurs études. L’une d’entre elles, Sari Hanum, a 
même obtenu une bourse d’état grâce à ses bons résultats. 
Ce sont les premières étudiantes soutenues par le programme de parrainage et elles 
servent ainsi d’exemple pour tous les autres enfants scolarisés. La Fédération de la 
Haute-Vienne prend à sa charge les frais d’études supérieures en complément des 
sommes versées par les particuliers. 
 
Dans la soirée, nous travaillons sur le planning des derniers jours en compagnie de 
l’équipe de Leuser. 
 
Dimanche 20 Janvier :  
 
Départ à 9h00 de l’hôtel. Ce matin, nous nous rendons à Lambada afin de voir 
Khairul, le chef du village et Baktiar, le poète, que nous n’avions pas pu voir 
mercredi. Baktiar est encore une fois retenu par son nouveau travail et nous 
convenons de nous retrouver à Banda Aceh le soir même. 

 

   
 

    

Nous partons vers la boutique d’artisanat de Lhong Raya afin d’acheter les produits 
traditionnels que nous revendrons ensuite au profit des actions de notre fédération. 
 
L’équipe du SPF se sépare de Nelly qui se prépare à rejoindre la famille de son filleul 
pour 24 heures, et part vers le village de Lampaya pour rencontrer le petit Muklisin, 
parrainé par un groupe de résidents des Jardins d’Arcadie à Limoges. 
Cette visite sera également l’occasion de nous arrêter sur le site de l’ancien camp de 
Lampaya, que nous avons aidé dès 2005 et durant toute son existence (900 
personnes). 

Nous déjeunons ensuite avec les étudiantes 
aidées par le Secours Populaire : Sari Hanum 
qui mène depuis une année des études 
d’infirmière, Nur Sari Dewi, étudiante en 
management et Nadya, qui se destine à une 
carrière de professeur de géographie. Nous 
rencontrons également Karmilawati, qui reprend 
ses études d’infirmière fin janvier, après avoir 
accouché d’une petite fille. 
 

 

Nous nous rendons ensuite à Alue Naga, un 
autre village de pêcheurs situé entre Lambada 
et Banda Aceh, pour rendre visite à 3 filleuls et 
leurs familles. Les conditions de vie dans ce 
village semblent très précaires, une grande 
partie des habitations sont toujours en 
reconstruction. 
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Dîner avec Baktiar. Comme toujours, la rencontre fut riche en émotions et en 
souvenirs. 
 
Lundi 21 Janvier :  
 
Nous nous rendons à l’école de Keude Bieng avec laquelle le Secours Populaire de 
la Haute Vienne a désormais une longue histoire en commun. Nous rencontrons le 
directeur, M. SAFARUDIN, et faisons le point sur les aides apportées depuis le début 
de notre partenariat, au lendemain du tsunami, lorsque nous étions sur le camp de 
Lampaya. M. SAFARUDIN nous apprend que les élèves de cette école ont de très 
bons résultats et que l’école se classe au 3ème rang du « département ». 
 
Nous faisons également le point sur l’avancée des travaux du local 
informatique/bibliothèque, financé par l’Union Nationale du Secours Populaire, au 
sein de l’école de Keude Bieng. Nous avons même la chance de rencontrer les 
consultants de « Xaputra », en charge du chantier : Maria AMBAR, Benny 
TEDJASEPUTRA et un de leurs collègues. Les travaux devraient être terminés 
courant février 2008. Toutes les mesures de sécurité et de ventilation nécessaires 
concernant ce local ont été prises. Cet espace informatique permettra de dispenser 
une formation de base aux élèves de l’école. La fondation Aya Puti devrait, quant à 
elle, assurer la formation des enseignants. L’école ne pourra cependant pas être 
équipée d’une connexion internet dans la mesure où il n’y a toujours pas de ligne 
téléphonique sur cette zone. 
 
La rencontre avec les consultants nous offre la possibilité de faire le point avec eux 
sur les autres travaux prévus : la réhabilitation de l’usine à glace et les améliorations 
à apporter pour la « criée » (les deux projets se situent à LAMBADA et sont 
désormais suivis par le Secours Populaire National). Il semblerait que l’usine à glace 
soit transformée d’une part en café et d’autre part en dépôt de glace. En ce qui 
concerne la « criée », le carrelage devrait être changé, le toit et les murs revus, et 
des étals devraient être construits afin de vendre le poisson à l’intérieur plutôt que 
devant le bâtiment. 
 
 
Mardi 22 et Mercredi 23 Janvier :  
 
Retour à Medan et débriefing de la mission au siège de la Fondation Leuser. 
 
Nous rencontrons Erwin ABUBAKAR, le directeur de Leuser Sumatra avec qui nous 
dressons un bilan des actions communes depuis trois ans. La collaboration entre 
Leuser et le SPF87 s’avère être fructueuse. La dernière mission montre bien 
l’efficacité de notre partenariat, et l’aide directe qu’il apporte aux populations.  
 
Nous examinons les comptes et déterminons le montant à envoyer pour la poursuite 
des projets.  
 
Erwin nous fait également part d’un projet très intéressant. Il s’agit d’éditer une 
bande dessinée éducative qui permettrait aux enfants de Banda Aceh et des 
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alentours de s’informer sur la conduite à tenir en cas de tsunami. Cette BD pourrait 
être éditée à 5000 exemplaires, ce qui représente un lectorat de 50 000 enfants. La  
Fondation Leuser a déjà réalisé ce type d’ouvrage au titre de sa mission d’éducation 
populaire concernant l’écologie. Nous rapportons les premiers volumes : ils sont 
d’excellente qualité tant sur le plan graphique que pédagogique et sont imprimés sur 
un très bon papier. Nous retenons le projet.  
 
Nous effectuons également nos achats d’artisanat au profit de nos activités  
 
 
Jeudi 24 et Vendredi 25 Janvier :  
  
Retour Medan –Singapour- Paris 
 
 
Bilan :  
 
Cette mission nous a permis de faire le point sur le programme de parrainage et de 
rendre visite aux enfants dans leurs familles d’accueil. Nous avions pour habitude 
dans les précédentes missions d’organiser une journée de rassemblement où nous 
pouvions échanger avec les enfants et leurs accompagnateurs. La rencontre dans 
leur milieu familial nous a offert l’opportunité de mieux appréhender leurs conditions 
de vie quotidienne et les difficultés qu’ils pouvaient rencontrer. Nous avons 
également pu constater l’efficacité du programme de parrainage sur le terrain : les 
enfants ont dans leur grande majorité de bons résultats scolaires et se sentent 
soutenus pour leur avenir car ils envisagent de poursuivre leurs études. Les familles 
délivrées d’un poids financier, sont optimistes pour l’avenir.  
 
Ces visites nous ont également permis de déceler des situations particulières qui 
nécessitaient une aide spécifique de notre part. 
 
 
Au rang de nos observations : 
 
Nous avons constaté que les familles ayant bénéficié d’aide sur des projets intégrés 
(type micro-économie, vannerie…) font preuve de plus de dynamisme et 
d’imagination pour équilibrer leur budget et que les enfants parrainés dans ces 
villages se sentent encore plus concernés par la réussite scolaire. 
 
Nous avons également vu que lorsque la mère, survivante de la famille, refait sa vie, 
elle laisse son ou ses enfants à la garde d’un autre membre de sa famille. Cela 
n’empêche pas de garder le contact avec eux. 
 
Irsan, le manager financier de la direction de la Fondation Leuser à Medan, nous a 
suivis sur le terrain. Il a été agréablement surpris de l’efficacité de l’aide apportée par 
le Secours Populaire à ces familles et du travail de qualité effectué par ses 
collègues, Santi et Arief. 
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Perspectives :  
 
Le bien-fondé de cette action n’est pas à démontrer. L’équipe locale du programme 
de parrainage est maintenant solide et bien organisée. Les familles et les enfants 
aidés sont confiants et se sentent soutenus pour l’avenir.  
Notre rôle est maintenant d’accompagner tous ces jeunes vers des études 
supérieures ou professionnelles et c’est pour cette raison que la Fédération de la 
Haute-Vienne provisionne l’argent restant sur ses actions Indonésie pour atteindre ce 
but et ne décevoir aucun espoir. 
Nous comptons également sur la fidélité des particuliers pour nous suivre sur ces 
prochaines années.  
 
Notre partenariat avec la Fondation Leuser depuis 3 ans n’a jamais été aussi 
efficace. Une fois encore, les équipes de Medan et d’Aceh ont réalisé un travail 
remarquable pour accueillir notre équipe et soutenir les actions du SPF87. La qualité 
de nos relations et la confiance que nous avons en ce partenaire, nous permettent 
également d’envisager des aides ponctuelles, comme celle accordée à la bande 
dessinée pédagogique qui devrait voir le jour d’ici la fin de l’année 2008. 
 


